
731

pre

Four

IRAM

GO!

II. EPISTRE

DE S. PAUL

AUX THESSALONICIENS.

fius

WV

une

R

nus, & Ti.

Dr

CHAPITRE PREMIER.

AULUS, I. your AUL , Silvain ,

& Silva *
& Timothée , à

motheus ,
l'Egliſe de Ther

Ecclefiæ Theſſaloni - falonique,qui eft

cenfium , in Deo Pa- en Dieu notre Pere , & en

tre noftro , & Domino JESUS - CHRIS I notre

Jeſu Chriſto.
Seigneur.

2. Gratia vobis & 2. Que Dieu notre Pere ,

pax à Deo Patre no- & le Seigneur JESUS

ftro , & Domino Jeſu CHRIST vous donnent la

Chrifto.

grace

3 . 3 .
Nous devons , mes free

bemus ſemper Dco pro res, rendre pour vous à Dieu

vobis, fratres, ita ut de continuelles actions-de

dignum eft , quoniam

Supercreſcit fides ve graces : & ileſt bien juſte que

ftra , & abundat cha- nous le faflions , puiſque vos

ritas uniuſcujuſque ve. tre foi s'augmentede plus en

Arûm in invicem :
plus, & que la charité que

& la paix.

Gratias agereager
e
de
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vous avez les uns pour les au

tres , prend toûjours un nou

vel accroiſſement,

4. De ſorte que nous nous 4. ita ut & nos ipf

glorifions en vous dans les in vobis gloriemurin

Egliſes de Dieu , à cauſe de Ecclefiis Dei , pro pa

tienria veftra , & fide ,

la patience& de la foi avec & inomnibus pertecu

laquelle vous demeurez fer- tionibus veſtris, & tri

mes dans toutes les perſecu- bulationibus , quas ſu

tions & les affli& ions qui ftinctis ,

vous arrivent ,

s . qui ſont les marques du
s. in exemplum ja

fti judicii Dei , ut di.

juſte jugement de Dieu / ,

gni habeamini in re

& qui ſervent à vous rendre gno Dei , pro quo &

dignes deſon royaume, pour patimini :

lequel auſli vous ſouffrez :

6. car il eſt bien juſte de
6. fi tamen juſtum

vant Dieu , qu'il afflige à leur est apud Deum ,rc
tribuere tribulationem

tour ceux qui vousaffligent iis quivostribulant :

maintenant ;

: 7. & qu'il vous conſole 7. & vobis , qui tris

avec nous , vous qui êtes bulamini, requiem non

dans l'affliction , lorſque le Domini Jeſu de cælo

biſcum in revelatione

Seigneur Jesus deſcendradu cum Angelis virtutis

ciel, & paroîtra avec les An- ejus,

ges qui sont les miniſtres de

la puiſſance ;

8.lorſqu'il viendra au mi 8. in famma ignis

lieu des flammes ſe venger de dantis vindictam iis

ceux qui ne connoiſſentpoint qui non

Dieu ,& qui n'obeïſſent point obediunt

& qui non

Evangelio

à l'Evangile de notre Sei- Domini noftri Jelu

. s. expl. parceque fi Dieu punit en cette viç les bons même,

combien punira -c-al les méchans en l'aucrts

noverunt
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:

Chrifti : gneur JESUS-CHRIST ;

9. qui panas dabunt 9. qui ſouffriront la peine

in interitu æternas à d'une éternelle damnation,

facie Domini , & à étant confondus par la face

gloria virtutis ejus.

du Seigneur, & par la gloire

de la puiffance;

10.cum veneritglo 10. lorſqu'il viendra pour

rificari in ſanctis fuis, être glorifié dans les Saints

& admirabilis fieri in & pour ſe faire admirer dans

omnibus qui credide
tous ceux qui ( auront cru

runt : quia creditum

et teſtimonium no- en lui ; puiſque le témoigna

ftrum ſuper vos in die ge que nous avons rendu à

illo .
la parole , a été reçû de vous

dans l'attente de ce jour-là.

II . In quo etiam ora 11. C'eſtpourquoi nous

mus ſemper pro vobis : prions ſans ceſſe pour vous,

ut dignetur vos voca- & nous demandons à notre

tionefuâDeusnoſter, Dieu , qu'il vous rende dia

& impleat omnem vo

luntatem bonitatis, & gnes de la vocation , &qu'il

opus fidei in virture, accompliſſe par la puiſſance

tous les defieins favorables

que fa bonté a ſur vous , &

ſur l'æuvre de yotre foi ;

12. ut clarificetur no que
le nom de

men Domininoftri Je tre Seigneur Jesus-CHRIST

ſu Chrifti in vobis ,& foit glorifié en vous , & que

vos in illo , fecundum

grariam Dei noſtri, & vous ſoyez glorifiés en lui

Domini Jeſu Chrifti. par
la

grace de notre Dieu

& du Seigneur JE S U sas

CHRIST

1. 9. autr. écant convaincus aurons cru , parceque le témoi.

quecelui qu'on leur annonçoit eſt , gnage que nous vous avons rendu

fera verifié en ce jour- là.

10. antr. qui comme nous

12. afin no

le Fils de Dieu,
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*.1. P de Thef alonique , quieft én Dien notre

SENS LITTERA L.

Aul, Silvain , Timothée, à l'Eglife

Pere , en JE SU S-CHRIST notre Seigneur.

Paul, Silvain , á Timothée, à l'Egliſe deThef

Salonique. Voyez1. Theff. 1. 1 .

Qui eſt en Dieu notre Pere, c'eſt-à -dire , qui

croît en Dieni, qui eſt en la grace , qui a été éta

blie , & qui fublilte par cette même
grace.

Et en JESUS-CHRIST notre Seigneur ; cequi

fait voir manifeſtement l'égalité depuiſſance qui

eft entre JESUS-CHRIST & fon Pere.

$. 2. Que Dieu notre Pere , bo le Seigneur

Jesus-Christ vons donnent la grace la

paix.

Que Dieu notre Pere , & c. Voyez l'expoſition

ſur diverſes Epîtres.

ř. 3. Nous devons , mesfreres , rendre pour vous

à Dieu de continuelles actions-de-graces; & il eſt

bien juſte que nous le faſſions ,puiſque votrefoi s'ax

gmente deplusen plus; o que la charité que vous

avez les uns pour les autres , prend toujours un non

vel accroiſſement.

* Nous devons , mes freres , & c. c'eſt - à - dire : Nous

nous acquittons de notre devoir , en rendant tous à

Dieu , comme nous faiſons de continuelles actions

de-graces pour vous.

Et il eſtbien juſte que nous le faſſions, puiſque ve

tre foien Jesus-CHRIST s'augmente de plus en plus,

par votre perſeverance au milieu des afflictions &

4
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des perſecutions que vous ſouffrez tous les jours

pour lui; &puiſque n'étant qu'un même corpsaves

vous, nous devons prendre part, en qualité demem

bres , à toutes les graces que vous recevezde la

bonté de Dieu. Ces paroles font voir manifeſte

ment , que la foi eſt un don de Dieu , puiſqu'on ne

remercie Dieu que de ſes dons.

Et que la charité que vous avez les uns pour les

autres , c . augmente à proportion de votre foi ;

ce qui eſt une des marques les plus certaines de vo

tre avancement dans la pieté ; & de la verité & de

la fincerité de votre foi.

¥. 4. De forte que nous nous glorifions en vous

dans les Egliſes de Dieu , à cauſe de la patience &

de la foi avec laquelle vous demeurem fermes dans

toutesles perfecutions & les afflictions qui vous arrio

vent.

Deforteque nous nous glorifions en vous dans les

Egliſes de Dieu ; c'eſt -a-dire: La joie que nous re

cevonsde ce grand progrès que vous faites dans la

pieté eſt ſi grande , que nous ne pouvonsnous em

pêcher de la témoigner aux autres Egliſes, & en

quelque maniere de nous en glorifier , à cauſe de

la
part que nous y avons , comme vousayant ſervi

deminiſtres pour vous convertir à la foi de JESUS

CHRIST ; mais ſur -tout pour les porter comme pas

une eſpece de Sainte jalouſie , a imiter votre exem

ple.

A cauſe dela patience & de la foi,c'eſt -à-dire ,

de la conſtance& de la fidelité avec laquelle vous

demeurez fermes dans toutes les perſecutions , C.

L'Apôtre parle principalement aux Juifs,quela per,

ſecution avoit obligéde ſe retirer de la Judée, d'a

bandonner leurs biens, & de ſe retirer tantôt er
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5:10.

un lieu tantôt en un autre , & enfin à Theſſaloni

qae , commeilparoît , Act. 3. 1 .

♡. 5. Qui font les marques du juſte jngement de

Dieu , á qui ſervent à vous rendre dignes de fon

royaume,pour lequel auſſi vous ſouffrez.

Qui font les marques du juſte jugementde Dier

à votre égard , puiſqu'il ſe ſertde ces perſecutions

pour vous puriſter de vospechés, afin de répandre

enſuite ſur vous la miſericorde avec plus d'abon

dance . C'eſtpourquoi il ajoûte :

Et quiſervent à vous rendre dignes defon royau .

me , qui eſt la propre récompenſe des perſecutions

Marth. que les fidelles ſouffrent pour la juſtice. Beati qui

perſecutionem , C.

Pour lequel auffi vous fouffrez , dans l'eſperance

ccrtaine que vous avez d'y parvenir , après avoit

perſeverécourageuſement dans les ſouffrances.

: ř.6 . Car ileſt bien juſte devant Dieu , qu'il afflige

à leur tour ceux qui vous affligent maintenant.

: Car . Ces paroles ſe rapportent à celles du verſet

précedent :Qui font les marques du jufte juge:

ment de Dien , c'eſt - à - dire , non ſeulement les

marques de la récompenſe qu'il vous doit don

ner ,mais de la punition qu'il prépare à vos per

fecuteurs ; car il eſt bien juſte devant Dieu , qui eſt

la ſouveraine juſtice , & qui ne manque jamaisde

la rendre à chacun ſelon ce qu'il merite , qu'il afflige

à leur tour ceux qui vous affligent maintenant, &

qu'il punille l’injuſtice de ceux qui perfecutent à

préſent votre innocence; & que l'épreuve qu'ils

font de votre vertu , qui eſt la cauſe de votre fa

lut , ſoit la cauſe de leur perdition.

· Ý.7. Et qu'il vous conſole avec nous , vous qui

étes dans l'affliction , lorſque le Seigneur JESUS

defcendra
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deſcendra duciel, “ paroitra avec les Anges , qui

ſont les miniſtres deſa puiffance.

Et qu'il vous conſoleavec nous, c'eſt-à-dire, avec

tous les fidelles , quine font qu'un même corps ,

& qui paroîtront tous enſemble devant JE S US

Christ en ſon jugement.

Vous qui êtes dans l'affliction , pour la confeſſion

de la foi& de ſon nom.

Lorſque le Seigneur Jesus defcendra du ciel ,

viſiblement, en préſence , & à la face de tous les

hommes, prédeſtinés & reprouvés.

Et paroitra avec les Anges , comme un Roi à la

tête de ſon armée ; qui ſontlesminiſtres defa puiſ

fance , c'eſt -à -dire , les executeurs de ſes volontés

& de fa vengeance.

V.8. Lorſqu'il viendra du milieu des flammesſe

venger de ceux qui ne connoiffent point Dieu, â qui

n'obeïffentpoint à l'Evangile denotre SeigneurJESUS

CHRIST.

Lorſqu'il viendra aumilieu desflammes.L'Apôtre

entend le feu de l'embraſement univerſel, quidoit

préceder le dernier avenement de Jesus -CHRIST;

& le jugement general. Let. Avec laflamme, com

me avec l'inſtrunent de la colere.

Se venger de l'impieté de ceuxqui ne connoiffent

point Dieu , c'eſt- à- dire ,qui refuſent de le con

noître , de l'adorer, & de le ſervir.

Et qui n'obeiffent point à l'Evangile de notre Sei

gneur JESUS-CHRIST , mais au - contraire tâ

chent de le renverſer. L'Apôtre parle principale

ment des perſecuteurs de l'Evangile.

5.9. Quiſouffriront la peine d'une éternelle dam

nation , étant confondus par la face du Seigneur ,

es par la gloire de la puiſſance.

Tome III, Ааа

C

%

e인
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Marth .

Qui ſouffriront, en punition de leur rebellion , la

peined'une éternelle damnation, dans laquelle ils ſe

rontpour jamais privés de Dieu , qui eſt le ſouve

rain bien , & accablés d'une infinité de maux.

Etant confondus par la face du Seigneur , c'eſt

à-dire , par le jugement qu'il leur prononcera lui

inême en face & publiquement de la

che. Diſcedite à me maledicti, & c.

Et par la gloire de ſa puiſſance , c'eſt-à- dire

25:41 . étant précipités dans cette damnation par
ſa toute

puiſſance , accompagnée de gloire & de majeſté, &

de la troupe glorieuſe des Anges, executeurs de la

ſentence quil aura prononcée.

V. 10. Lorſqu'ilviendra pour être glorifié dans

ſes Saints, pour se faire admirer dans tous ceux .

qui aurontcru en lui :puiſque le témoignage quenous

avons rendu à fa parole,aeté reçû de vousdans l'at

tente de ce jour-là.

Lorſqu'il viendra pour être glorifié dansſes Saints,

c'eſt-à -dire, pour recevoir la gloirequi luiſera dûe,

d'avoir accompli fidellement en faveur des Saints

qui lui auront été fidelles , les promeſſes de ſalut

qu'il leur avoit faites.

Et pour se faire admirer dans tous ceux qui au

ront cru en lui ; ce qui fera un furcroît de douleur

& de damnation pour les reprouvés.

Puiſque le témoignage que nous avons renduà fa

parole, touchant le jugement,& toutes les circon

ftances qui le doivent accompagner& le ſuivre, a

été reçude vous avec tant depromptitude, & que

vous le conſervez avec tant de fermeté.

Dans l'attente de ce jour-là ; ce qui vous doit

encourager à perſeverer conſtammentdans tous les

que
yous ſouffrez dans cette attente.maux
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¥ . jr . C'eſtpourquoi nous prions ſans ceſſe pour

vous , ( nous demandons à notre Dieu qu'il vous

rende dignes de fa vocation, á qu'il accomplife par

fa puiſance tous les deſſeins favorables que ja bonté

a ſur vous , fur læuvrede votre foi.

C'eſtpourquoi, comme il n'y a rien de plus affùré

que cequejevousdis , nous prionsſans ceſſe pour

vous. Voyez l'expoſition ſur diverſes Epîtres.

Et nous demandons à notre Dieu , qui ſeul vous peut

donner cette grace , qu'il vous rende, parſa grace

toute-puiſſante ; c'eſt -à-dire , qu'il vous falleme

riter d'être dignes de ſa vocation , vous inſpirant

une ſainte vie, qui réponde à la profeſſion du Chri

Stianiſine auquel il vousa appelle, & qu'il vous a fait

embraſſer , afin qu'en ſon jugement vous jouiſſiez

de la gloire & detoutes les faveurs dont il com

blera les vrais fidelles.

Et qu'il accompliſſe par ſa puiſſance tous les def

feins favorables que fa bonté aſur vous ,pour vous

rendre agreables à ſes yeux , & dignesdeparoître

devant lui en ſon jugement pour y recevoir la ré

tompenſe qu'il vouspromet.

Et ſer l'ouvrede votrefoi , qui eſt la ſainteté

même, & qui eſt le but& la fin unique que la foi

ſe propoſe dans les fidelles, comme étant l'unique

moyen d'obtenir larécompenſe à laquelle elle al

pire , ſans lequel elle demeure ſterile & ſans ré

compenſe.

X. 12. Afin que le nom de notre Seigneur Jesus

CHRISTſoit glorific en vous , o que vous ſoyez glo

'rifiés en lui par de notre Dien, du Sei

gneur JESUS-CHRIST.

Afin que le nom , c'eſt- à - dire , la majeſté de

Motre Seigneur J E $ US-CHRIST , ſoit glorifié en

filets

duke

11

ain

la
grace

di

SO

4
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ſet 10.

vous au jour du jugement. Voyez ci- deſſus ver

Et que vous ſoyez glorifiésen lui dans ce mêmeju

gement par la participation de la gloire , qui vous

ſera commune avec lui , comme étant ſes membres.

Par la
grace de notre Dieu , unique auteur de

cette gloire , & qui ne la donne à les fidelles que

par pure grace ; parcequ'il eſt lui-même l'auteur

des merites qu'il récompenſe en eux par ſa ju

ſtice.

Et du Seigneur J E S U S-CHRIST,qui eſt l'aut

teur de cette grace en tant que Dieu , comme ſon

Pere , & le miniſtre & la cauſe meritoire en qualité

de mediateur.

**

SENS SPIRIT U EL.

* .3. Ousdevons mes freres, rendre

vous à Dieu de continuelles actions

de-graces , e il eſt bien jufte que nous le faſſions,,

puiſque votre foi s'augmentede plus en plus,ÓC.

Comme les Theſaloniciens étoient troublés, &

découragés par le rapport qu'on leur avoit fait que

le jugement dernier étoit prêt d'arriver , ſaint Paul

a loin de les ménager ,& de relever leur courage

en les louant de la fermeté de leur foi , & de l'ac

croillement de leur charité , afin de leur faire re

cevoir plus aisément ce qu'il avoit àleur dire ſur

l'avenement de JE 9 U S-CHRIST , qu'ils croyoient

fi proche : C'eſt ainſi , dit ſaint Gregoire , qu'on en

doit uſer à l'égard de ceux qui ſe laiſſent abattre ,

& qui ſont timides ; on les fait bien plutôg revenir

dans leur devoir, ſi on leur repréſente ce qu'ils ont

Cura

Paft.

part . z .

69 ,
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fait de bien ; & s'ils ontfait quelques fautes , on ne a

les reprend pas comme ſi ils les avoientdéja commi...

les ; mais comme ſi on vouloitempêcher qu'ils n'y ..

tombaſſent, afin que l'applaudiſſement qu'on leur «

donne acccroille le bien que nous approuvonsdans

ces perſonnes foibles , & qu'en ménageant leur de- ,

licatelle , l'exhortation qu'on leur fait en les re- ,

prenant, faſſe plus d'impreſſion dansleurs eſprits.

C'eſt de cette maniere, dit ce grand Pape, que ſaint

Paul , ce vraiDocteur , a traité les Theſſaloniciens;

il leur a premierementdit ce qui pouvoit leur être ,

agreable, & enſuite il les a exhorté à ſuivre les ..

avis qu'il leur donnoit ; de ſorte que la louange, ,

qu'il faiſoit aller devant , fortifioit leur eſpritcon- .

trre la frayeur que leur cauſoit le ſujet dont il de

voit les entretenir ; & ayant appris qu'ils avoient

été allarmés par l'apprehenſion que le monde ne .

dût finir bien -tôt , il ne les reprenoit point de a

s'êtrę laiſlé aller à cette épouvante , mais, comme ..

s'il n'eût pas ſçû ce qui s'étoit paflé, il les ſupplioit cori

de ne se laiſſer pas legerement ébranler dans leur

premier ſentiment , 6 de ne le point troubler en

croyant que le jour du Seigneur étaitprêt d'arriver ;

afin que comme ils s'imaginoient que leur Prédi

cateur ne ſavait point qu'ils ſe fuſſent allarmés ſi

legerement, ils craigniſſent d'autant plus d'en être ,

repris, qu'ils apprehendoient qu'il ne connût leur

legereté, & leur peu de conſtance & de fermeté

dans ce qu'ils avoient appris delui.

V.4 .juſqu'à la fin . Ei les afflictions qui vous arri

vent quifont les marques du juſte jugeinent de Dieu ,

tc.

Saint Paul montre ici , que c'eſt une preuve

très- évidente du juſte jugement que Dieu exerce

Aaa üj

N
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ra contre les méchans , de ce qu'il fait ſouffrir en

ce monde beaucoup de mauxaux gens-de-bien ;

comme s'il diſoit aux Theflàloniciens : Lorſque

vous ſouffrez des peines ſi rudes en vivantſi bien ,

vous donnez d'utiles exemples du jugement de

Dieu , en faiſant connoître par les maux que vous

endurez , comment il punira ceux qui ontmerité

fon averfion , s'il ſouffre que ceux qui ſont favori

fés de ſon amour, ſoient affligés avec tant d'excès ;

ou avec quelle rigueur il frappera un jour ceux qu'il

doit juger dans toute l'étendue de la juſtice , s'il

vous afflige ſi rudement en ce monde , vous dont

ilprend tant de ſoin par des corrections li favora

bles.

En effet , qui peut comprendre quels ferontun

jour les ſupplicesdu pecheur , ſi les juſtes font châ

tiés dans cette vie
par

de ſi rudes Heaux ? C'eſt ce

que faint Pierre nous marque , en diſant : Voici le

4:17.18. temps où Dieu doit commencer ſon jugementpar la

propre maiſon ....... Que ſi le juſte même fé Sauve

avec tant de peine , comment l'impie & le pecheur

pourront-ils fubfifter en la préſence de Dieu ?

Tous lesméchans raiſonnent tout autrement ;

car ils s'imaginent que Dieu ne prend aucun ſoin

des choſes du monde, puiſqu'il faiſſe ſes ſerviteurs

dans les afflictions & les peines , &ne punit point

ceux qui font ouvertement profeſfion d’impieté ;

mais il ne faut pas les écouter contre la verité qui

parle par la bouche de l'Apôtre, n'y ayant rien qui

marque davantage quellefera la rigueur de la ju

ftice de Dieu en ſon dernier jugement , que celle

qu'il commence d'exercer ence monde contre les

plus fidelles ſerviteurs , qui ne ſont pas toutefois ſi

exemts de fautes qu'ils ne ſoient toujours redeva

I. Petr.
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bles à la juſtice ; car autrement Dieu , qui eſt la

ſource de toute juſtice, ne pourroit les faire ſouf

frir s'ils n'étoient coupables. Que ſi quelquefois il

ne punit point en ce monde viſiblement les plus

méchans , il le fait toûjours inviſiblement , les plus

redoutables de tous les châtimens ſont ceux qu'il

cache, quand il abandonne une perſonne à toutes

ſes paſſions, par leſquelles ils s'avancent dans la

damnation éternelle ; comme au - contraire c'eſt

par les peines que ſes ſerviteurs ſouffrent en

cette vie qu'ils avancent leur ſalut. La difference

qu'il y aura en ſon dernier jugement , c'eſt que la

juſtice ne ſera point mêlée demiſericorde comme

en cette vie ; ſes ſerviteurs jouiront d'une feli,

cité toute pure; & les méchans ſentiront de très

grandes peines , ſans recevoir la moindre conſo

lation.

*C?

CHAPITRE II.

I.

des 4

de

? R

Ogamus autem Rt nous vous cons
+ Samedi

vos , fratres, per
O jurons , mes freres

adventum Domini no.

ftri Jeſu Chriſti, & par l’avenement de notre Sei- l'Avent.

10ftræ congregationis gneur JESUS-CHRIST ,

in ipfum : & par notre reunion avec

lui ,

2. ut non citò mo
2. que vous ne vous laiſ

vcamini à veftro ſenſu, fiez pas legerement ébranler

nequeterreamini , ne dansvotre premierſentimen
t
,

que per ſpiritum , ne

que per fermonem , ne- &que vous ne vous troubliez

que per epiſtolam tan- pasen croyant ſur la foi de

Ý.1 . aucr . Gres, fupplions..., touchant l'avenement.

A a a iiij
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quelque prophetie , ou ſur quam per nos miffam ,

quelque diſcours , ou quel- quafi inftet dics Do

que lettre qu’on ſuppoſeroit mini .

venir de nous , que le jour

du Seigneur ſoit prêt d'arri

ver .

5

Eph.q.6 . 3. Que perſonne ne vous 3. Ne quis vos ſedu

ſéduiſe en quelque maniere catullomodo ; quo

que ce ſoit; car il ne viendra niam niſi venerit dif

ceſſio primum , & re

point quela revolteó lapo- velatus fuerit homo

Italie ne ſoit arrivée aupara- peccati , filius perditio

vant, & qu'on n'ait vů pa- nis ,

roître cet homme de pechéll
,

qui doit perir miſerablement,

4. cet ennemi de Dieu , 4. qui adverſatur &

qui s'élevera au - deflus de extollitur ſupra omne

tout ce qui eſt appellé Dieu , quod diciturDeus,aur

ou quieſt adoré, juſqu'à s'ał quodcolitur,ita utin

feoirdans le temple de Dieu , tendens fe tanquamlig

voulant lui-même paſſerpour Deus.

Dieu .

5. Ne vous ſoụvient-il pas s. Non retinetis quòd

que je vous ai dit ces choſes cim adhuc effem apud

lorſque j'étois encore avec bis ?'
vos , hæc dicebamvo

6. Et vous favez bien ce qui

6. Etnunc quid deti
empêche qu'il ne vienne , afin neat fcitis, ut revele

qu'ilparoiſſe en ſon temps. tempore.

7. Car le myſtere d’iniquité 7. Nam myfterium

ſe forme dès-à-préſent. Seu- jam opcratur iniquita
tis : tantùm ut qui te

lement, que celui qui amain
net nunc , teneat , do ,

tenant la foi,la conſerve, juf- nec de medio fiata

lettr, l'enfant de perdition,

.4. Greg commeDieu ,

vous ?

tur in ſuo

3 .
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qu'à ce que

20

&

DS

cet homme ſoit

détruit.

8. Et tunc revelabi

tur ille iniquus , quem
8. Er alors ſe découvrira Ifti. 120

Dominus Jeſus inter- l'impie , que le Seigneur Je- 4 .

ficiet fpiritu oris fui, sus détruira par le fouffle de

& deftruet illuſtratione fa bouche,&qu'il perdra par

adventûs fui eum : l'éclatdela préſence .

9. cujus eſt adventus

ſecundum operationem
9 . Cet impiel quidoit ve

nir
ſatanæ , in oinni vir accompagné de la puiſ

tute , & fignis, &
ſance de latan , avec toutes

pro

digiis mendacibus , ſortes de miracles , de ſignes

& de prodiges trompeurs ,
10. & in omni ſedu

etione iniquitatis iis

10. & avec toutes les illu

ſions qui peuvent porter
à

qui pereunt : cò quòd

charitatem veritatis l’iniquité ceux qui periſlent,

non receperunt ut ſalvi parcequ'ils n'ont pas reça &
fierent.

aimé la verité pour être lau

vés.

II . Ideò mittet illis

Deus operationem er
11. C'eſtpourquoi Dieu

leur envoiera des illuſions fi

roris , ut credant men

dacio , efficaces / qu'ils croiront au

menſonge ;
12. ut judicenturom

nes , qui non credide
12. afin que tous ceux qui

runt veritati, ſed con- n'ont point cru la verité , &

fenferunt iniquitati . qui ont conſenti à l'iniquité,

ſoient condamnés.

13. Nos autem debe

13. Mais quant
à nous ';

mus gratias agere Deo
ſemper pro vobis ,frames freres cheris duSei

tres dile &ti à Deo,quòd gneur , nous nous ſentons

elegerit vos Deus pri- obligés de rendre pour vous à

♡ 7. autr. l'apoſtaſie generale Ý.10 lettr. l'amour de la vé.

dans la foi arrive.
Firé , & c .

v . 9. lettr. duquel l'avenement v. 11. lettr, une efficace d'et.

eſt ſelon l'operation de lacan ,en reur pour coure , &c.

toute puiffance , &c.

1
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Dieu de continuelles actions- mitias in falutem , in

de- graces, de ce qu'il vousa
ſanctificatione ſpiritûs,

choiſis comme des prémices, & in fide veritatis,

pour vous ſauver par la ſan

& tification de l'Eſprit, & par

la foi de la verité ;

14. vous appellant à cet 14. in qua & vocaa

état par notre Évangile, pour noftrum , in acquifitio
vit vos per Evangelium

vous faire acquerirla gloire nemgloriæ Domini

de notre Seigneur JESUS noſtri Jeſu Chriſti.

CHRIST.

15. C'eſtpourquoi , mes 15. Itaque , fratres ,

freres , demeurez fermes, & ftate: & tenete tradi

conſervez les traditions que fiveper fermonem ,five
tiones , quas didiciſtis,

vous avez appriſes, ſoit par per epiſtolam noftram .

nos paroles , ſoit par notre

lettre.

16. Que notre Seigneur 16. Ipfeautem Do

JESUS-CHRIST , & Dieu minus
nofter Jeſus

notre Pere , qui nous a aimés Chriſtus, & Deus &

Pater nofter , qui dile
& qui nous a donné fa

par xit nos , & dedit con

grace une conſolation éter- ſolationem æternam ,

nelle , & une ſi heureuſe el- & fpem bonam in gra

perance ,

17. conſole lui-même vos 17. Exhortetur cor

cæurs , & vous affermiſſe da veſtra , & confirmez

dans toutes ſortesdebon- in omni opere & fer

mone bono.

nes æuvres , & dans la bonne

doctrine.

tia ,

V. 17. Grec, la bonne doctrine & dans toutes ſortes de bonnes

euvres,
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SENS LITTER A L.

V.I.

o

R nous vous con;urons, mes freres, par

l'avenement de notre Seigneur JESUS

CHRIST , par notre reünion avec lui.

Or nous vous conjurons , & c. autant que vous ſou

haités l'avenement de Jesus-Christ en ſon

jugement dont nous venons de parler ; & par notre

reiinion avec lui au jour de ſon jugement,, lorf

qu'il nous mettra à la droite pour le ſuivre dans la

gloire :

Ý . 2. Que vous ne vous laiſſiez pas legerement

ébranler dans votre premier ſentiment, áque vous

ne vous troubliez pas en croyant ſur la foi dequelque

prophetie , ouſur quelque diſcours , ou quelque lettre

qu'on ſuppoſeroitvenirde nous , que le jour du Sei

gneur foitprêt d'arriver.

Que vous nevouslaiſſiez pas legerement ébranler,

par certains ſéducteurs qui font parmi vous , dans

votre premier ſentiment, c'eſt - à- dire , dans le ſenti

ment où vous êtes touchant les marques qui doivent

préceder le jugement dernier , puiſqu'il eſt tout con

forme à ce que je vous ai enſeigné.

Et que vous ne vous troubliez pas ; car les plus

juftes ne ſont pas exemts des terreurs qui précede

ront immediatement le jugement dernier , n'étant

pas
aflûrés s'il leur ſera favorable.

En croyantſur la foi de quelque prophetie , c'eſt

à- dire , de quelque revelation propherique ſuppo

ſée comme venant de l'Eſprit de Dieu , quoiqu'elle

cvienne plutôt du démon..
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dans fort peu

Onſur quelque diſcours compoſé ſur ce ſujet , &

fondé ſur desautorités de l'Ecriture mal entendres

& mal expliquées ;comme, par exemple, ſur la pro

phetie deJESUS-CHRIST. Voyez Matth . 16.28.

& Luc 9. 27. ou par de faux bruits qu'on fait cou

rir de nous, comme ſi nous avions changé de fen

timent depuis ce que nous vous avons enſeigné.

Ou quelque lettre qu'on fuppoferoit venir de nous,

comme quelques-uns, en ont déja ſuppoſé en d'au

tres occaſions : ce qui paroîtpar la précaution que

l'Apôtreprend de ligner de lapropre main,& avec

de certaines marques. Voyez ci-après verſet 17.

Que le jour du Seigneur , c'eſt-à -dire , le jour

du dernier jugementoù JE S U S-CHRIST pré

ſideraen qualité de Juge , ſoit prêt d'arriver, &

de
temps, comine cette

année ; car il

parle d'untemps préſent,qui ne peut au plus s'éten

dre , ſelon la maniere ordinaire de parler , au -delà

de l'année.

V. 3. Que perſonne ne vous ſéduiſe en quelque

maniere que ce ſoit ; car il ne viendra point que la

revolte & l'apoftafic neſoitarrivée
ſoit arrivée auparavant,

qu'on n'ait vu paroitre cet homme de peché, qui doit

per'r miſerablement,

Queperſonne ne vousſéduife ,6c. en vous per

fuadant un ſentiment qui ſoit viſiblement contraire

à celuique vous avez appris denous;ou , en vous

affoibliſiant dans le ſentiment où vous êtes, & vous

jettant des doutes dans l'eſprit capables de vous

faire perdre la foi. Pour vous précautionner con

tre ces féducteurs, ne les écoutez en quelque ma

niere que ce ſoit.

Carce jour- là nc viendra point :ces paroles ſont

neceſſairementſuppleées pour l'intelligence dutexte ,

1
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1

qui demeureroit inintelligible ſans ce ſupplément,

que la revolte& l'apoſtaſie ne ſoit arrivée aupara

vant, c'eſt-à - dire, que cette revolte inſigne de l'an

techrift & de tous les ſuppôts contre Dieu & con

tre la Religion Chrétienne, ne ſoit arrivée; ce qui

ſera un ſigne manifeſte & connu de tout le monde,

dont perſonne ne pourra douter.

Et qu'on n'ait vu paroître cet hominedepeché,qui

eſt l'antechriſt, appellé hommede peché à cauſede

fa malice incomparable , qui doit perir miſerable

ment. Let. Enfant de perdition , c'eſt-à -dire, deſti

né à la perdition , ou à la damnation éternelle.

V. 4. Cet ennemi de Dieu qui s'élevera au -deſſus

de toutce qui eſt appellé Dieu , ou qui eft adoré

juſqu'à s'aſſeoir dans le temple de Dieu, voulant lui

même paſſer pour Dieu .

Cei ennemide Dieu , qui s'oppoſant à lui , s'éle

vera au -deſſus detout ce qui eſt appelle Dien, c'eſt - à

dire , au -deſſus de toutes les Puiſſances de ce mon

de
que Dieu a établies , auſquelles l'Ecriture attri

bue quelquefois le nom de Dieu. Ego dixi : Düj Pf.816

eſtis ; afinde renverſer tout l'ordre que Dieu y a

établi.

On qui eſt adoré , comme les fauſſes divinités ,

dont il renverſera le culté , afin de ſe faire adorer

lui-même, & d'être ainſi l'unique objet de l'ado

ration des hommes.

Fuſqu'à s'aſſeoir publiquement lui-même, ou faire

expoſer ſon effigie & fon portrait à la vûe de tout

le inonde, dansle temple de Dieu , c'eſt-à -dire, dans

les temples & dans les Egliſes particulieres dédiées

à Dieu; le ſingulier pour le plurier.

Voulant lni –méme paſſerpour Dion , & être

adoré comme tel.

*

$
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V. 5. Ne vous ſouvient-ilpasque je vous ai dit ce4

choſes, lorſque j'étois encore avec vous ?

Ne vous ſouvient-il pas. C'eſt pour les raffører

davantage dans la verité de leur ſentiment, leur

faiſant voir qu'il continue lui - même à croire & à

dire la même choſe , ſans le contredire.

Que je vous ai dit ces choſes ? ( c. pour vous in

troduire dans les verités de la foi, & qu’ainſi non

ſeulement vous n'avez nul ſujet de changer de ſen .

timent , fais vous pecheriez même grievement fi

vous en aviez le moindre doute.

♡.6 . Et vous ſavez bien ce qui empêche qu'il ne

vienne , afin qu'il paroiſſe en ſon temps:

Et vousſavez bien , par tout ce que je vous ai dir

alors, ce qui empêche qu'il ne vienne à préſent, com

me on voudroit vousle perſuader ; & que c'eſt afin

qu'il paroiſſe en fon temps, c'eſt -à -dire, en un temps

plus propre que celui- ci pour l'execution deles

mauvaisdeſſeins, lorſque tout le monde, juſqu'aux

Chrétiens mêmes, ſera tombé dans l'apoſtaſie, &

que le nombre de ſes fuppôts & de ſes miniſtres

fera complet. Niſi venerit diſceſſio primim . Voyez

ci-deſſus verſet 3 .

Ý . 7. Car le inyſtere d'iniquité se forme dès- à

préſent. Seulement, que celui qui a maintenant la foi,

la conſerve juſq'uà ce que cethommeſoit détruit.

Car le myſtere d'iniquité, c'eſt-à- dire, les femen

ces &les fondemens imperceptiblesde ſon impieté,

Se forme dès-à-préſent dansſes fuppôts par les per

ſecutions qu'ils font à JESUS-CHRIST dans la

perſonnede ſes fidelles & de ſon Egliſe ; de ſorte

qu'il ne faut pas s'étonner, s'il differe de paroître

juſqu'à ce que l'impieté ſoit parvenue à ſon dernier

comble
par cette apoſtaſie generale , dont il ſera le

chef,
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pas

" Seulement , c'eſt- à-dire : Mais au lieu de recher

cher curieuſement le temps précis auquel cet im

pie doit paroître , puiſque Dieu ſeul "s'eſt reſervé

cette connoiſſance , & qu'il ne la même reve

lée à ſes Apôtres.

Que celui qui a maintenant la foi , la conſerve ,

s'applique uniquement à la conſerver.

Fuſqu'à ce que cet homme ſoit détruit , en cas

qu'il dûtparoître avant ſa mort, comme cela pour

roit arriver.

V.8. Et alors ſe découvrira l'impie , que le Sei

gneur Jesus détruira par le ſouffle de ſa bouche, e

qu'il perdrapar l'éclat deſa préſence.

Et alors ſeulement : ce verſer ſe rapporte au

verſet 6.se découvrira l'impie, c'eſt-à-dire, l'An

techriſt , cet homme de peché & d'une malice con

ſommée .

Que le Seigneur Jesus détruirapar le ſouffle de

ſa bouche , c'eſt-à -dire, avec une facilité merveil

leuſe , & ſans employer d'autres moyens que fa

parole.

Et qu'il perdra par l'éclat deſa préſence , lorſ

qu'il paroîtra au jugement : ce qui ſuppoſe que

[ Antechriſt ſera encore en vie à l'avenement de

Jesus-CHRIST.

* .9. Cet impie qui doit venir accompagné de la

puiſſance de fatan , avec toutes ſortes de miracles ,

'de ſignes , cão de prodiges trompeurs.

Cet impie qui doit venir accompagnéde la puif

fance de ſatan , dontil ſera le principal miniſtre ,

& qui combattra le plus fortement pour l'établif

fement de ſon regne.

· Avec toute forte de miracles , de ſignes , & de

prodiges trompeurs , c'eſt- à -dire , qui paroîtrong
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tels , mais qui en effet ne ſeront que
de

purs en

chantem
ens

.

ř. 10. Et avec toutes les illufionos qui peuventpora

ter à l'iniquité ceux qui periffent , parcequ'ils n'ont

pas reçu et aimé la veritépour être ſauvés.

Et avec toutes les illufions, ſoit de parole,ſoit d'a

Etion , qui peuvent porter à l'iniquité , leur per

ſuadant
queles plus grands crimes ſont permis , &

que ceuxqui les commettent n'ont rien à crain

dre ni avant, ni après cette vie.

Ceux qui periffent,c'eſt -à -dire , les reprouvés ,

quiperiront miſerablement.

Parcequ'ils n'ont pas reçû û aimé la verité pour

être ſauvés. Lettr. l'amour de la verité; car il ne

ſuffit
pas de recevoir la verité par la foi & par

la

{peculation , à moins qu'on ne l'aime, & qu'on ne

la pratique dans les occaſions.

¥.11 . C'eſtpourquoiDieu leur envoiera des illy

fions fi efficacesqu'ils croiront au menſonge.

C'eſt pourquei, en punition du mépris qu'ils ont

fait de la verité ; Dien leur envoiera des illuſions fi

efficaces, c'eſt - à - dire , Dieu , par une jufte ven

geance , permettra que leur eſprit tombé dansl'er

reur , leprivant de ſes lumieres , qui ſont ſeules

capables de l'en exemter ; de telle ſorte qu'étant

abandonnés des lumieres de la verité , ils croiront

au menſonge , qui leur ſera propoſé par cet impie ,

&par les miniſtres.

V.12. Afin que tous ceux quin'ont pointcrûla ve

rité , qui ont confenti à l'iniquité , ſoient cen

damnés.

Afin que tous ceux qui n'ont point crů la ve

rité de l'Évangile, Ć quiont confenti l'iniquité ,

ſoient condamnés à l'enfer , ou au feu éternel.

8.13



pushing

AUX
THESS

ALONI
CIEN

S. CH. II. 753

1

s.

cford

kur

xronis,

a crap

sprouts

carlo

-i & perd

= quons
1

* . 13. Mais quant à nous , mes freres cheris du

Seigneur , nous nous ſentons obligés de rendre pour ,

vous à Dieu de continuelles actions-de-graces, de ce

qu'il vous a choiſis comme des prémices pour vous

fauverpar la fančtification de l’Eſprit, par la foi

de la verité.

Mais quant à nous , Paul , Silvain , & Timo

thée , mes freres cheris du Seigneur , par le choix

qu'il a fait de vous par lapure grace .

Nous nous fentons obligés, & nous nous acquit

tons enmême temps de cette obligation , de rendre

pour vous à Dieu de continuelles actions-de- graces;

car les actions-de- graces doivent être proportion

nées à la grandeurdu bienfait. Voyez l'expoſition

ci -deſſus .

De ce qu'il vous achoiſis comme des prémices, dès

le
commencement de l'Evangile , qui eſt le temps

où il a verſé avec plus d'abondance ſesbenedi&tions.

Pour vousfauverpar la ſanctification de l'Eſprit,

c'eſt - à - dire
par la ſainteté qu'il vous a communi

quée en vous donnant ſon Eſprit
.

Et par la foi de la verité , qui font les deux

choſes oppoſéesà l'incredulité & à l'iniquité , où

Dieu doit abandonner ceux qui ſuivront le parti

de l'Antechrift. Voyez verſet 12.

¥ . 14. Vous appellant à cet étatpar notre Evan

gile , pour vous faire acquerir lagloire de notre Sei

gneurJesus- CHRIS T.

Vous appellant à cet état deperfection. C'eſt la

raiſon

pour laquelle l'Apôtre fe ſent particuliere

ment obligé à de fi continuellesactions-de- graces,

pour la vocation des
Theſſaloniciens.

Par notre Evangile , c'eſt -à- dire , par la prédi

cation quenous vous avons faite de l'Evangile ;

Tome III.
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:

ce qui nous oblige plus particulierement àremera

cier Dieu , de la benediction qu'il a verſée ſur vous

par notre miniſtere.

Pourvousfaire acquerir la gloire de notreSeigneur

JESUS -CHRIST , c'eſt -à-dire, la gloire telle que

Jesus-CHRIST la poffede , & dans le degré que

nous la pouvons polleder.

: *.15. C'eftpourquoi,mes freres, demeurem fermes,

á conſervez les traditions que vous avez appriſes ,

ſoit par nosparoles ,foit par notre lettre.

C'eſtpourquoi, mesfreres , puiſque vous avez re

çû tantde graces& de benedi&tions de Dieu ,

& que vous êtesen un érat fi avantageux& fi affûré

du ſalut moyennant votre perſeverance ; demenrez

fermes dans cet état.

Et , au - lieu de vous arrêter aux vains diſcours

des ſéducteurs , qui tâchent de corrompre votre

foi , conſervez les traditions que vous avez appriſes ,

c'eſt -à- dire, la doctrine qu'on vous a enſeignée.

- Soit par nos paroles , lorſque nous vous avons

inſtruits de vive voix .

• Soit par notre lettre, c'eſt -à -dire , celle - ci , que

quelques-uns eſtiment avoir été écrite avant la

premiere aux Theſſaloniciens.

*.16 . Que notre Seigneur JESUS - CHRIST , O

Dieu notre Pere , qui nous a aimés, qui nous a

donné parſa graceune confolation éternelle, & une fi

beureuſe eſperance.

Que notre Seigneur Jesus-CHRIST , Dieu

notre Pere , qui nous a aimés d'un amour exceflif&

incomparabl
e
, & purement gratuit.

Et qui nous a donnéparJå grace , ſans l'avoir

meritée aucunement , 'une confolation éternelle

c'elt -a - dire, le droit à la beatitude éternelle ,
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une ſi beureuſe eſperance de parvenir à la poſledion

après cette vie .

¥ .17. Conſole lui-mêmevoscours , de vous affer

miffe dans toutes fortes de bonnes auvres, dans la

bonne doctrine.

Conſole lui-même vos cours , dans les afflictions

que vous ſouffrez , par la préſence de ſon Elprit ,

qui eſt le conſolateur des aines ; comme s'il diſoit

Puiſqu'il vousa donné la conſolation éternelle , il

ne vous refuſera pas celle que je lui demande à

préſent , qui n'eſtque pour un temps.

Et vous affermiſſe dans toutesſortes de bonnes cu

vres , puiſque ce lont les moyens uniques de
par

venir à la poſſeſſion de la vie éternelle , dont il

vous a accordé le droit.

Et dans la bonne doctrine , revelée de Dieu , &

prêchée par Je su s -CHRIST & par fes Apô

tres.

SENS SPIRITUEL.

* . 3.
juſqu'au 7.Q

Ue.... , Car il ne viendra point

que la revolte di l'apoſtaſie ni

ſoit arrivéeauparavant , & c.

· Pour raffûrer les Theffaloniciens,Saint Paul leur

donne quelques marques qui doivent préceder le

jugement dernier. La premiere, eſt une revolte G

une apoſtafie qui doit arriver avant la venue de

l'Antechrift ; on demande ce que c'eſt que cette

revolte : Saint Jean Chryſoſtome & les diſciples

croyent que c'eſt l'Antechriſt même , comme chef

& auteur de cette apoſtaſie & de cette rebellion

Bbb ij
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ge erale qui ſe fera contre JE s US-CHRIST,

D'autres , qui vivoient lorſque l'Empire Romain

ſubliſtoit encore , ont penſé que c'étoit la revolte

generale de toutes les nations quiétoient ſoumiſes

à cet Empire , ce que l'Apôtre n'a pas voulu dire

ouvertement', de -peurde choquer les Romains ;

mais c'eſt plus vraiſemblablement l'apoſtaſie detous

les peuples, qui renonceront les uns après les au

tres à la foiorthodoxe , comme pluſieurs ont déja

fait , & ſe fépareront de l'Egliſe catholique, ce qui

ouvrira la porte au regne de l'Antechrift ; mais il

eſt plus ſûr d'avouer qu'on ne ſait pas préciſément

ce qui empêcheque l'Antechriſt nevienne , com

me l'avouent faint Auguſtin , Saint Thomas& plu

ſieurs autres : faint Paul, qui l'avoit declaré aux

Theſſaloniciens , n'a pas voulu nous le dire ; ainſy,

comme dit ſaint Auguſtin , il vaut mieux douter de

ce qui nous eſt obſcur & incertain , que d'en diſpu

ter : Meliùs eft dubitare de occultis ; quàm litigare

de incertis

La ſeconde marque que l'Apôtre donne pour

montrer quele jugement dernier n'arriveroitpas

{i- tôt, c'eſt la préſence de l'Antechrift quidoit le

préceder.

C'eſt parmi les fidelles une tradition qu'ils ont

reçûe des Apôtres , & les Apôtres de Jesu s

CHRIST même, que l'Antechrift doit venir à la

fin du monde , accompagnéde la puiſſance deſaran ,

dit laint Paul , « avec toutes les illnſions qui peu

vent porter à l'iniquité ceuxquiperifſent : Mais cc

n'eſt pas tout-d'un coup qu'il ſéduira toutes lesna

tions ; il a ſes précurſeurs,& la foi écant preſque

toute éteinte lorſqu'il viendra , il trouvera tousles

peuples diſpoſés à le ſuivre. Il n'y a point eu de
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fiecle , depuis même la venue de Jesus - CHRIST,

qui n'ait eu ſes Antechrifts: Vous avez oui dire ,

dit ſaint Jean , que l'Antechriſt doit venir , & ily

a déjapluſieurs Antechriſts. L'Antechriſt ſera ar

mé detoutes les forces de l'enfer pour exterminer

JESUS - CHRIST & fon Eglile : Mais ce que

cet homme de peché doit faire avec éclat , & avec

toute forte de miracles , de ſignes de prodiges

trompeurs, vers la fin du monde, ſes précurſeursle

fontdans la ſuite des ſiecles par leurs ſéductions&

leurs faufles perſuaſions , &ouvrent par- là le che

min à celui qui reünira dans la perſonne toutes leurs

impietés & tous leurs blaſphêmes contre la ſainteté

& la verité de la ſaine dočtrine , & de la Religion

de JESUS-CHRIST.

7. 7. juſqu'au 10. Car le myſtere d'iniquité ſe for

me dès- à-préſent , ÓC.

Ce myſtere d'iniquité ſont les hereſies & les er

reurs qui s'éleverent dès le temps des Apôtres , &

toute l'impiecé que le diable exerçoit alors, & exer

ce encoremaintenantpar le corps des méchans qui

ſont ſes membres , contre le corps des élus done

JESUS-CHRIST eſt le Chef. Car , commedit

ſaint Gregoire , il ne faut pas regarder avec hor- „Moral .

reur cette perſecution derniere , comme ſi elle

étoit ſeule formidable , tous les jours les méchans

font les affaires de l'Antechriſt, & dès-a -préſent il...

opere ſecrertement dans leurs cours ſon myſtere

l'iniquité ; tous ceux qui combattent par une vie

dépravée la foi dontils font profeſſion , & qui per- -

dent tous les bons ſentimens qu'elle leur inſpiroit, .

dès lorsqu'ils ſont preſſés par quelque violente per

fecution , appartiennent à cet homme de peché. Or ..

cela arrivera bien plus cominunément dans ces c

1

&

be

1.24.00

I
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teinps fâcheux de lafin du monde , ou le chefde

► tous les méchans s'élevant pour perfecuter l'Egliſe

„ ſainte , déployera librement toutes ſes forces pour

„ la détruire & la ruiner. C'eſt alors que le cour de

chacun des hommes fera mis à nud , & que tous

» ceux qui témoignent maintenant par leurs paroles

« avoir quelque pieté , & qui ſont veritablement im.

pies dans leurs cours , perdronttoute la fauſſe

lueur de cette foi qitiis n'avoient qu'en apparence.

„ Cela nous doit faire rentrer en nous-mêmes , &

apprehender pour toutes nos actions , de crainte

qu'étant examinés à la rigueurpar la ſeverejuſtice

» de Dieu , nous ne ſoyons un jour trouvés dans le

nombre de ces malheureux dont nous parlons. Mais

w que perſonne ne ſe Alatte juſques à croire qu'il ne

» fera point fujer à ce malheur, parcequ'il ne fe trou

» verapas expoſé à la tempête de la perfecution der

» niere quiarrivera à la fin du monde. Car combien

w y en a-t- il eu, qui, ſans avoir vû ces temps malheu

» reux , fe trouvent neanmoins envelopésdans cette

» même tempête ? Caïn n'apoint vû le

w l’Antechriſt , & neanmoins il a été par fa méchan

» ceté un des membres de l'Antechrift : il en eſt de

» même de Judas , de Simon le Magicien , & de tous

» les autres , qui dans la ſuite des fiecles ont vecu

w dans le crime& dans l'incredulité. C'eſt ainſi, con

w tinue ce Pere, que le corps impie des reprouvés

s’unit à ſa tête , & que cesmembres corrompus fe

» joignent les uns aux autres ,puiſqu'encore qu'ils ne

» ſe connoiſſent nullement, ils ne laiſſentpas de fe

» reünir
par

la reſſemblance de leurs méchantes ac

w tions.

Ainſi un méchant , qui eſt déja mort, fubfifte

» encore long -temps après, dans ceuxqui le ſuivent

temps de

i

!
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& qui l'imitent: de même auſſi l'auteur & le chef ..

de tous les méchans vit par avance dans tous ceux ..

qui font les cuvres , quoiqu'il ne doive venir au ..

monde que long -temps après. C'eſt pour cela que «

ſaint Jean dit : Ily a déja pluſieurs Antechriſts,

parceque tous les méchans qui ontprévenu leur ..

chef par des actions pareilles à celles qu'il doit

faire un jour , ſont déjà ſesmembics.

V. 10. juſqu'au 15. Parce qu'ilsn'ont pasreça e

aimé la vérité pourétre ſauvés; c'eſtpourquoi Dieu

leur envoiera des illufions fi efficaces qu'ils croiront

anmenſonge , 6C.

Ceux qui ne recevront point l'amour de la ve

rité , c'eſt-à-dire, qui n'auront pas pour la verité

toure l'affe &tion & lereſpect qu'ils ſont obligésde

lui rendre , en la préferant à toutes choſes, ilsme

riteront juſtement que Dieu les laiſſe tomber dans

l'erreur ; car il n'y a que ceux qui aiment la veri

té & qui la ſuivent, quine marchent point dans les

tenebres: Qui fequitur me dit la Verité même, non

ambulat in tenebris. Ainſi dès - lors que l'on aime

quoique ce ſoit plus que la verité, c'eſt une necelli

té d'être dans les tenebres :Et comme elles ont beau

coup plus de rapport avec notre eſprit que les lu

mieres de la verité , il arrive qu'on les ſuit avec at

tachement depuis que l'on s'y eſt laiſlé une fois en

gager ; rienaprèscela n'étant plus capable de nous

donner de l'averſion pour l'erreur , quelque extra

vagante & déraiſonnable qu'elle puiſſe être ; au

contraire on ſera perſuadé que cet égarement eſt

juſte & raiſonnable , fi Dieu par
fa fainte

grace

n'éclaire notre cæur . Car il eſt dit que ceux qui

ſeront ſéduits par l'Antechriſt, croiront tout-de

bon à ſes menſonges, qu'ils prendront pour la ye

rité. Bbb iiij



760 II. EPISTRI DE S. PAUL

>

Faut- il s'étonner après cela , s'il y a tant d'er

reurs dans le monde , puiſqu'on aime ſi peu la ve

rité , qui eſt Dieu même , qu'on le quitte tous les

jours pour cent bagatelles , aulieu qu’on devroit

renoncer à tout pourn'aimer que lui ſeul ? C'eſt

donc une fort mauvaiſe raiſonque de dire , quand

on s'égare , qu'on croit bien faire , &qu'on a une

bonne intention , ſi en effet on ne ſuit la verité :

l'aveuglement dans lequel Dieupermetqu'on tom

be , étant une juſte punition de ce qu'on n'aura pas

aimé la verité. Queperſonne ne s'excuſe doncde

ne la point connoître , l'ignorance qu'on en a

étant toute volontaire ;mais ſur-tout les Chrétiens,

que Dieu a plus éclairés que les Juifs &les payens,

ne ſont point excuſables s'ils ſont dans l'erreur , &

s'ils periffentparcequ'ils n'ont point reçu & aimé la

verité pour être ſauvés.

7. 15. juſqu'à la fin . Demeurez fermes , confer.

vez les traditionsque vous avez apprifes , & c.

C'eſt de vive voix principalement que les Apô

tresont inſtruit lesfidelles ; carils n'ont pointété

choiſis pour écrireles maximes de la Religion chré

tienne ,mais pour les annoncer auxpeuples : cen'eſt

quepar occaſion qu'ils ont écrit une partie de ce

qu'ils avoient prêché : ainſi ce n'eſt point à la ſeule

Ecriture qu'il faut s'attacher ; mais encore aux tria

ditions apoftoliques qui regardent non ſeulement

la doctrine , mais aufli le culte exterieur de la Reli

gion : La ſcience de la foi n'eſtpas une ſpeculation

vaine , qui conſiſte à connoître la verité ſans lapra.

tiquer. Ainſi S. Paul veut que les Theſſaloniciens

reglent tous leurs ſentimens&leurs actions fur les

maximes qu'il leur avoit enſeignées ; autrement ,

quelque belle apparence que puiffe avoir tout ce
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qu'ils penſeront& qu'ils feront, ne peut être qu'une

ſéduction dumalineſprit. C'eſtpourquoi on ne doit

point ſe laiſſer perſuader à toute autreraiſon & au

torité qu'à celle qui nous vient des Apôtres, que

JE SU S-CHÁIST a inftruits les premiers de ſes

maximes pour nous les communiquer : car tous

ceux qui en ſuivront d'autres ſerontinfalliblement

trompés. Il faut donc extremement ſe precaution

ner contre les nouvelles doctrines en fait de Reli

gion :car l'Antechrift qui aura le pouvoir de faire

des miraclesen trompera pluſieurs par ce moyen :

mais tous ſes efforts & les ſéductions ſeront vaines

contre ceux qui demeureront attachés aux enſei

gnemens qu'ils auront reçûs des Apôtres, & qui

feront fidelles à les obſerver ; ceux qui les ignorent

doivent s'en faire inſtruire , & ne point avancer

fans bien ſavoir à quoi s'en tenir. Sion aime ſince

rement la verité , Dieu nous la fera connoître , il

ne refuſe point ce que lui demandent ceux qui le

craignent.

1

à

1 ,

&

e

"

CHAPITRE III.

fra

" DE

E cetero ,
U reſte, mes freres Ephefoss

tres , orate pro

priez pour nous, afin !
nobis , ut fermo Dei Col.4.36

currat , & clarificetur, que la parole de Dieu ſe ré

fieut & apud vos : pande de plus en plus , &

qu'elle ſoit en honneur

en gloire comme elle eſt par.

20

2

ens

des
mi vous ;

1,

a

2. & ut liberemur ab 2. & aufli afin
que nous

Importunis, & malis foyons délivrés des eſprits
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intraitables &méchans : car bominibus : non enim

la foi n'eſt pas commune à omnium eft fides.

tous .

3. Mais Dieu eſt fidel 3. Fidelis autem

le , & il vous affermira , & Deus eft, qui confir

vous préſervera du malin ef- dietà malo.

mabit vos , & cuſto

prit.

4. Pour ce qui vous qui re 4. Confidimus autem

garde, nous avons cette con- devobis, in Domino,

fiance en la bonté du Sei- quoniam quæ præcipi

mus , & facitis & fa

gneur , que vous accomplif- cietis.

fez , & que vous accompli

rez à l'avenir ce que nous

vous ordonnous.

s . Quel/ le Seigneur vous s . Dominus autem

donne un coeur droit , dans dirigat corda veftra in

l'amour de Dieu & dans la charitate Dei , & pa

ticntia Chriſti.

patience de JESUS-CHRIST.

6. Nousvous ordonnons, 6. Denuntiamus au

mes freres , au nom de notre tem vobis , fratres , in

Seigneur JE SUSCHRIST, Jefu Chrifti, ut ſub

nomine Domini noftri

de vous retirer de tous ceux
trahatis vos ab omni

d'entre vos frères qui ſecon- fratre ambulante inor

duiſent d'une maniere dere- dinatè , & non fecun

glée , & non ſelon la tradi- dum traditionem ,quam

tion & la forme de vie qu'ils acceperunt à nobis.

ont reçûe de nous.

7. Car vous ſavez vous 7. Ipſi enim fcitis

mêmes ce qu'il fautfaire pour

quemadmodum opor

nous imiter ; puiſqu'il n'ya niamnoninquietifui

teat imitari nos ; quo

rien eu de dereglé dans la mus inter vos :

2. autr. tous n'ont pas la Ho s . autr . Grec. que le Sci

foi. Il parle de ceux qui s'op - gneur conduile & porte voscoeurs

poroient au progrès de l'Evan- À l'amour de Dieu & à l'attente

gile. de JESUS- CHRIST,
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remus .

!

29

maniere dont nous avons vê

cu parmi vous :

8. ncque gratis pa 8. & nous n'avons mangé 18, 24 .

nem manducavimus ab gratuitement le pain de per- 1.Cor.no

aliquo , ſed in labore , fonne, mais nous avons tra- 13

& in fatigatione,nocte vaillé jour & nuit avec peine 2.9.
.Thell.

& die operantes , ne

quem veftrûm grava & avec fatigue, pour n'être

à charge à aucun devous.

9. Non quaſi non ha 9. Ce n'eſt pas que nous

buerimus poteftatem , n'en euullions le pouvoir ;

ſed ur noſmetipfos for- mais c'eſt que nous avons

mam daremus vobis voulu nous donner nous

ad imitandum nos .

mêmes pour modelle , afin

que vous nous imitaſliez.

1o. Nam & cum ef 10.Auſſi lorſque nous étions

ſemus apud vos , hoc avec vous , vous declarions

denuntiabamus vobis, nous que celui qui ne veut

quoniam fi quis non point travailler , ne doit point

vult operari , necman

ducer.
manger.

11. Audivimus enim
II. Car nous apprenons

inter vos quofdam am- qu'il y a parmi vousquelques

bulare inquietè, nihil gens inquiets , qui ne travail

operantes, ſed curiosè lent point, & qui ſe mêlent

agentes.

de ce qui ne les regarde pas.

12. Iis autem , qui
12. Or nous ordonnons à

ejuſmodi ſunt,denun- ces perſonnes, & nous les

tiamus,& obfecramus conjurons parnotre Seigneur

in Domino Jeſu Chri- JESUS-CHRI
ST,deman

ſto, ut cum filentio ope

ſuum
panem

pain en travaillant

manducent. en ſilencel

13. Vos autem , fra 13. Et pour vous, mes fre Gal.c.g.

tres, nolite deficere be res ,ne vous laſſez point de

nefacientes.
faire du bien .

4. 12. autr, en repos paiſiblement.

rantes ,
ger leur
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dir

lor

pl.

di

P

trem,

14. Que ſi quelqu'un n'o 14. Quòd fi quis

beït
non obedie verbo non

pas à ce que nous or
ſtro

donnons par notre lettre, hunc notare , & ne

per epiftolam ,

notez-le , & n'ayez point commiſceaminicum

de commerce avec lui , afin illo , ut confundatur:

qu'il en ait de la confuſion

& de la honte .

15. Ne le confiderez pas 15. & nolite quafi

neanmoins comme un enne- inimicum exiſtimarc ,

mi, mais avertiſlez - le com ſed corripite ut fra

me votre frere.

16. Cependant je prie le 16. Ipfe autem Do.

Seigneur de paix devous don- minus pacisdetvobis

ner la paix en tout temps & pacemſempiternam in

omni loco . Dominus

en tout lieu ll. Que leSei fit cum omnibus vobis.

gneur
ſoit

17. Je vous falue ici de
17. Salutatio , mea

ma propre main, moi Paul. manu Pauli : quod eft

C'eſt-là mon ſeing dans tou- fignum in omni epi

ftola ; ita ſcribo .

tes mes lettres ; j'écris ainſi :

18. La gracedenotre Sei 18. Gratia Domini

gneur Jesus-CHRIST ſoit noſtri Jeſu Chrifti cum

avec vous tous . Ainen .
omnibus vobis. Amen.

t

avec vous tous .

$ . 14. autr , marquez-le moi par lettre.

V. 16.Grec. en toute maniere ,

}

SENS LIT T E R A L.

AP

y.I. U reſte, mes freres,priez pour nous, afin

que la parole de Dieu ſe répande de plus

en plus,& qu'elle ſoit en honneur& en gloire,coinme

elle eft parmi vous.
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Au reſte , mes freres, priez pous nous, c'eſt-à

dire , demandez à Dieu qu'ilnous rempliſſe de

fon Eſprit &de les graces .

Afin que la parole de Dieuſe répande de plus en

plusdans tout le monde par notre miniſtere.

Et qu'elle ſoit en honneur & engloire , c'eſt-à

dire , que non ſeulement elle y ſoit répandue ,

mais qu'elle y ſoit reçûe avec honneur & avec ap

probation .

Comme elle eſt parmi vous , quihonorez cette pa

role non ſeulement par votre foi ,mais
par

la fain

teté de vos actions.

* . 2. Et auſſi afin que nous ſoyons délivrés des

eſprits intraitables & méchans : car la foi n'eſt pas

commune à tous.

Et auſſi afin que nous ſoyonsdélivrés, dans le cours

de notre prédication , des eſprits intraitables et mé

chans, qui mettent ſouvent de grands obſtacles

au ſucces & au fruit qu'elle devroit produire ,

ſoit
par leurs mauvais exemples, ſoit par leutsca

lomnies.

Carla foi n'eſt pas commune à tous , c'eſt - à - dire,

que l'Evangile n'eſt pas encore reçû dans tous les

lieux , ni cru de tous les hommes , y en ayant en

core un nombre prodigieux qui ſont dans l'infide

lité, pour leſquels nous devons prier que Dieu les

améne à la foi.

*. 3. Mais Dieu eſt fidelle, il vous affermira ,

vous préſervera du malin eſprit.

Mais. Quoique je vous prie de demander à

Dieu de nous délivrer des hommes intraitables &

méchans, que cela ne vous faffe pas
craindre

pour

vous-mêmes de ſuccomber à leurs perſecutions &

à leurs centations; car Dien eft fidelle à ceux qui

1
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faire con

lui eft ve

conduiſe

l'attente

ſon ſecc

avec pat

9.6 .

de notre

sirer de

d'une -

in form

Nor

Seigne

amour

eſperent en lui , &qui recourent à la protection de

fa
grace , comme vous faites.

Et il vous affermira dans la foi & dans la pieté,

& vous empêchera de luccomber aux perſecu

tions.

Et vous préſervera du malin eſprit , c'eſt-à- dire ,

de ces fortes d'hommes malins & intraitables dont

nous venons de parler dans le verfet précedent,

en empêchant qu'ils ne vous nuiſent, s'ilsont la

hardieſle de vous attaquer.

V. 4. Pour ce qui vousregarde , nous avons cette:

confiance en la bonté du Seigneur , que vous accom

pliffez , o que vous accomplirez à l'avenir ce que

nous vous ordonnons.

Pour ce qui vous regarde , & c. nous eſperons par

la gracedu Seigneur , que vous accomplirez à l-a

venir juſqu'à lafin , ce que nous vous ordonnons dans

cette lectre.

* . s . Que le Seigneur vous donne un cour droit.

dans l'amourde Dieu, “ dans lapatience de Jesus

CHRIST.

Que le Seigneur ; c'eſt comme s'il diſoit: Jeprie

le Seigneur JESUS-CHRIST, qui eſt auſſi-bien

que le Pere , le ſouverain maître de nos cours ,

qu'il vous donne par ſa grace & par la communica

tionde ſon Eſprit , un coeurdroit , c'eſt -à -dire , un

cæur qui aime la juſtice & l'équité , & qui aille

droit à Dieu dans toutes les actions, n'en faiſant

aucune que pour lui plaire & pour l'honorer.

Dans l'amour de Dieu , le préférant à tout ce

que vous avez de plus cher au monde , & à vous

mêmes.

Et dans la patience de Jes US-CHRIST; CE

qui ſeul ſera capable de vous éprouver , & de vous

nous a

culiere

naire

tiere.

l'exec

medi

d'en

fons

ces

dir

gi

f
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1

faire connoître que l'amourque vous avez pour

lui eft veritable & ſincere. Grec. Que le Seigneur

conduiſe 6porte vos cæurs à l'amour de Dieu a à

l'attente de JESUS-CHRIST , c'eſt - à - dire , de

fon ſecond avenement , afin que nous l'attendions

avec patience.

8.6. Nous vous ordonnons , mes freres, au nom

de notre Seigneur JESUS-CHRIST,devous re

tirer de tous ceux d'entre vosfreres quiſe conduiſent

d'une maniere déreglée , non ſelon la tradition &

la formede vie qu'ils ont reçue de nous.

Nous vous ordonnons, mes freres,au nom de notre

Seigneur JE sUS-CHRIST, c'eſt-à-dire, pourſon

amour , & par l'autorité qu'il a ſur vous, & qu'il

nous a confiée , de vous retirer de la ſocieté parti

culiere , & de la converſation familiere & ordi

naire ; car il ne s'agit pas ici de la ſéparation en

tiere , qui eſt un effet de l'excommunication , dont

l'execution regarde principalement les Paſteurs im

mediats de l'Egliſe , commeles Evêques.

De tous ceux d'entre vos freres , c'eſt -à - dire,

d'entre les fidelles, qui ſont tous freres; par les rai

fons qui ont été expoſées en pluſieurs endroits de

ces Epitres.

Qui ſe conduiſent d'une maniere déreglée, c'eſt-à

dire , notablement contraire aux regles de l'Evan

gile.

Et non ſelon la tradition & la formede vie qu'ils

ont reçûe de nous de vive voix , lorſque je vous ai

formés à la foi & à la vie chrétienne; de-peur de

vous corromprevous-mêines par leur exemple, &

de leur donner ſujet de croire que vous n'improu .

vez pas leur déreglement.

: . 7. Car vous ſavez vous-mêmes ce qu'il faut
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Vous.

faire pour nous imiter ; puiſqu'il n'y a rien en do.

déregle dans la maniere dont nous avons vécu parmi

Car vousſavez vous-mêmes, tous tant que vous

êtes. Ces paroles ſont la ſuite & la confirmation

des verſets précedens : Selon la tradition qu'ils ont

reçue de nous.

Ce qu'il faut faire pour nous imiter ; de ſorte que

ceux qui y manquentne ſauroient s'en excufer
par

l'ignorance..

Puiſqu'il n'y a rien en de déreglé, & c.c'eſt -àa

dire ,que notre vie a pleinemeurrépondu aux re

gles que nous vous avons preſcrites , vous ayant

plutôt enſeigné par les exemples, que par
les

pa

roles.

$. 8. Et nous n'avons mangé gratuitement le pain

de perſonne , mais nous avonstravaillé jour nuit

avec peine & avec fatigue , pour n'être à charge à

aucun de vous.

Er nous n'avonsmangé gratuitement le pain de

perſonne , comme j'apprends que quelques- uns le

font parmi vous , qui au-lieu de travailler , vi.

vent aux dépens d'autrui: ce que l'Apôtre fait ici

paſſer pour un grand deſordre, comme étant dire ,

ètement oppoſéà la juſtice , & à l'obligation que

Genef. leshommes ont detravailler pour s'entretenir. In

3.19. fudore vultus tui vefceris pane tuo.

Mais nous avons travaillé de nos mains , fans

confiderer ſi ce travail étoit au - deſſous de notre

emploi, & de notre dignité d'Apôtre, & s'il

nous rendoit mépriſables aux yeux du monde.

four ớ nuit , c'eſt- à-dire , autant que la necef

ſité de vacquer à la parole de Dieu pouvoit nous le

permettre. Avec

.
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Avec peine avecfatigue , nous étant fort mal

aiſé dans le peu de tempsqui nous reſtoit pour
le

travail , d'y trouver un gain fuffiſant pour notre

ſubliſtance , à moins de récompenſer le temps par

la grande application , & par une alliduité & une

peine extraordinaire .

Pour n'être à charge en la moindre choſe à aucun

de vous, non pas même à ceuxqui auroientpû plus

aiſément contribuer à notre fubluftance.

♡.9. Ce n'eſt pas que nous n'en cuffions le pouvoir;

mais c'eſt quenous avons voulu nous donner nous-mê

mes pour modelle , afin que vous nous imitaffiez.

Ce n'eſt pas qu'étant ce que nousétions à votre

égard, nous n'en eufions le pouvoir, ſelon les regles

mêmes de l'Evangile.

Mais ce qui nous a fait agir de la ſorte , c'eſt que

nous avons voulu nous donner nous-mémnes pour mo

delle par nos actions , ne nous contentan
t
point de

vous inſtruire par nos paroles.

Afin que vousnous imitaſiez , c'eſt -à - dire , que

vous nepuilliez aucunement vous diſpenſer de nous

imiter , voyant que nous-mêmes, quin'avionsnulle

obligation à gagner notre vie par le travail des

mains , puiſque nous la mecitions aſſez par celui de

nos propres fonctions, ne laiſſions pas de nous y

appliquer ,afin de trouver ce qui nous étoit necel

faire
pour

ſubfilter.

* .10. Auſſi lorſque nousétions avec vous , vous

declarions-nous que celuiqui ne veut point travail

ler , ne doit point manger.

Auſſi, comme nous agiſlions de la forte, lorſque

nous étions avec vous,pour l'établiſſement de votre

Egliſe , vous declarions-nous hautement , & fans.

erainte qu’on nous reprochất à nous-mêmes d'ens

Tome III. Сcc
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ſeigner ce que nous ne faiſions pas, que celui qui

neveut point travailler, ſelon ſon état & la condi

sion , pour gagner ſa vie par quelque travail hon

nête, lorſqu'il lepeut , nedoitpoint manger, puiſque

Dieu a attaché la nourriture & la ſubliſtance de

l'homme à ſon travail. Voyez Geneſ. 3. 17. &qu'il

ne l'a privé , enſuite du peché , de tant de choſes

neceſſaires pour la ſubſiſtance , qu'afin del'obliger

à trouver par le travail le moyen de fatisfaire à ſes

propres
beſoins, & à ne pas

demeurer dans l'oiſ

. 11. Car nous apprenons qu'il y a parmi vous

quelques gensinquiets, qui ne travaillent point , có

quiſe mêlent de ce qui ne les regarde pas.

Čar nous apprenons par des témoins dignes de

foi, qu'il y a parmi vous , quoiqu'en petit nombre,

quelquesgensqui ne vivent pas ſelon les regles de

l'Evangile.

Quine travaillent point , c'eſt-à -dire , qui au

lieu de s'appliquer au travail & aux exercices de

pieté, qui devroient être leur ſeule occupation ,

paſſent leurvie à perdre le temps , à courir les bon

nes tables & à fe divertir.

Etqui ſe mêlent dece qui ne les regarde point

afin d'avoir de quoi divertir les compagniesoù ils

fe trouvent, & les perſonnes qui les reçoivent à

leurs tables, ce qui eſt une vie de Paraſite.

Ý . 12. Or nous ordonnons à ces perſonnes,Gnoks

les conjurons parnotre Seigneur) e s US-CHRIST,

de manger leur pain en travaillant en filence.

Or nous ordonnons abſolument , & non ſeule

ment par conſeil, à ces perſonnes, que nous ne

nommons pas
ici

pour
leur épargner cette confu

hon , dansl'eſperance quenous avons de leur coro

poi

viv

le

vo

tro

C
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rection ; & à tous les autres qui dans la ſuite pour

roient les imiter , & s'abandonner à ce miſerable

genre de vie.

Et nous les conjurons en même temps ; c'eſt pour

adoucir la ſeverité du
commandement, parnotre

Seigneur JESUS - CHRIST , c'eſt -à-dire, pour

con amour , & par l'autorité qu'il nous a com

miſe.

Demanger leurpropre painen travaillant, c'eſt

à - dire , de vivre de leur travail , & non pas dans

l'oiſiveté aux dépens d'autrui.

En ſilence , aulieu de s'enquerir de ce qui ne les

regarde point, & de s'entretenir , comme ils font,

des affaires d'autrui , & de nouvelles inutiles",

pour trouver leur ſubſiſtance. D'autres traduiſent:

paiſiblement , ou en repos.

V. 13. Et pour vous, mes freres , ne vous laffez

point defairedu bien .

Et pour vous , mes freres , qui pour la plûpart

vivez d'une maniere bien differente. Il parle à tout

le corps de l'Egliſe, dont les particuliers , qui vi

voient dans le déreglement ne faiſoient qu'une

très -perite portion , comme il eſt aiſé de voir pat

ce qui fuit.

Ne vous laſez pas defairedu bien , c'eſt-à - dire,

continuez à vivreſelon les regles de l'Evangile',

quelque peine qu'il y ait à les obſerver.

.14 . Que ſi quelqu'un n'obeït pas à
que nou's

ordonnons parnotre lettre , notez -le, ( n'ayez poine

de commerce avec lui , afin qu'il en ait de la confu

fion de la honte.

Que ſi quelqu'un , áo. Continuant de vivre

dansle
déreglement comme il faiſoit auparavant,

& donnant ſujet par fa conduite & la deſobeïf

се

1

Сccij
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ſancede prendredes meſures toutes particulieres ,

pour le ranger à ſon devoir.

Notez -le entre les autres , en ſorte qu'il ſoit

connu pour tel qu'il eſt. Autr. Marquez-le-moi

par

lettre , c'eſt - à -dire , décrivez -moi la vie & ſes

deportemens, afin que je puiſſe aviſer enſuite ce

qu'il faudra faire , ſelon Dieu , pour

le
ranger à

ſon devoir.

Et n'ayez point de commerce familier avec lui, fi

ce n'eſt pourlui remontrer , &pour tâcher de la

ramenerà Dieu , comme l'Apôtre l'ordonne en

fuite.

Afin qu'il en ait de la confuſion de la honte, fe

voyant privé de la converſation de ceux de la Re

ligion , dont la vie eſt irreprochable ; & qu'il eſt

confideré comme un miſerable indigne de la fo .

cieté des gens-de- bien.

· Y. 15. Ne le conſiderez pas neanmoins comme

un ennemi ; mais avertiſſez -le cornme votre frere.

Ne le conſiderez pas neanmoins comme un en

nemi declaré de l'Egliſe, puiſqu'il n'en eſt pas en

core retranché par l'excommunication ,& qu'il eft

encore uni à ſon
corps

viſible.

Mais avertiſez -le comme étant encore votrefrere,

par la ſocieté viſible qu'il a avec vous dans la com

munion eccleſiaſtique, dont il n'eſt pas retranché.

¥ . 16. Cependant je prie le Seigneur de paix de

vous donnersa paix en tout temps et en tout lieu .

Que le Seigneurfoit avec vous tous.

Cependant je prie le Seigneur de paix , c'eſt -à

dire auteur & amateur de la paix ,& quieſtſeul

capable de la donner , de vous donner la paix entre

vous, ou plutôt de vous faire proſperer en toutes

choſes , ſelon la maniere de parler des Hebreux.

Ý

Paul

cris

fe

ce a

une

che

fon

qui

tre:

ро

Ite
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En tout temps , ſoit darīs la proſperité , ſoit dans

l'affliction .

Et en tout lieu , où vous puiſſiez aller , ſoit que

vous demeuriez à Theſſalonique, ou que vous re

tourniez en Judée , d'où la perſecution vousa con

traint de ſortir. D'autres traduiſent: En tout temps

er en toute maniere, c'eſt-à- dire , tant à l'égard de

vos freres, que devos perſecuteurs.

Que le Seigneur foit avec vous tous par ſa grace

& par la protection.

*. 17. fe vousſalue ici de ma propre main , moi

Paul. C'eſt-là mon ſeing'dans toutes mes lettres;j'és

cris ainfi.

Je vous ſalue ici de ma propre main , moi Paul :

ce qui ſuppoſe que cette lettre avoit été écrite par

une autre main; cette précaution étoit pour empê

cher,que d'autres ne fuppofaſſent des lettres fous

fon nom .

demeurée à la po

C'eſt -là mon ſeing , & c . Ce ſeing de l'Apôtre,

qui étoit une certaine liaiſon particuliere des let

tres qui compoſoient ſon nom , que d'autres ne

pouvoientcontrefaire ,n'eſt
pas

Iterité.

.. 18. La grace de notre Seigneur JESU S

CHRIST ſoit avec vous tous. Amen.

La grace, 6c. Voyez l'expoſition à la fin de

pluſieurs Epîtres.

Coc.iij
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* . 1. juſqu'au s . A V refte , mes freres , pricz

pour nous , afin que la parole

de Dieu ſe répande deplus en plus , & c.

< La neceſſité de prier ſans ceſſe , & les beſoins

continuels que nousavonsde le faire , ſont des ve

fités conſtantes qu'on ne peut conteſter fans re

noncer à la Religion ; car comme Dieu eſt la four

ce de tout bien ;nous ne pouvons en avoir aucun

que nous ne tenions de la liberalité , ſoit qu'il nous

le donne par le miniſtere de ſes creatures , ſoit que

nous le recevions immédiatement de lui ; mais en

tre ces dons, les ſpirituelsqui regardent l'éternité,

ſont incomparablement plus excellens , puiſque tous

les autres dons ſans ceux - là nous font inutiles , &

fouvent pernicieux à ceux qui les poſſedent.Si donc

notre ſaint Apôtre veut que les fidelles prient pour

des Rois depour tous ceux quifontélevés en dignité ,

afin que nous menions une viepaiſible & tranquille ;

avec quelle affection ne devons - nous point prier

pour nos Paſteurs , que Dieu a établis pournous

procurer les biens éternets?Quand un General d'ar

mée , qui combat à la tête deles troupes , ſe trouve

en danger , tous ſes ſoldats ſe croient perdus s'ils

ne le defendent & ne le couvrent de leurs boucliers

pour le cirer d'entre les inains de ſes ennemis. Les

armes dų Chrétien c'eſt la priere ; les Paſteurs qui

combattent continuellement contre des ennemis

viſibles & inviſibles, ont un très-grand beſoin d'ê

tre foûtenus ; chacun des fidellesn'a à veiller
que

de

Tim ,
tés

ܐܙܐܙ m
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les con

pour lui ſeul; mais les miniſtres du Seigneur doi

vent prendre ſoin de tous , & veiller pour

ferver , étant obligés de rendre compte pour le

falut de leurs ames: c'eſt pour ce ſujet que l'ennemi

eſt plus irrité contr'eux, & que c'eſt contr'eux qu'il

dreſſe ſes plus redoutables efforts.

Qui pourroit dire combien de peines doit ſup

porter un Paſteur qui veut faire con devoir ? Car

outre les perſecucionsqui ſont inévitables, il faut

qu'il veille toûjours, qu'il inſtruiſe , qu'il conſole ,

qu'il reprenne ;, il faut qu'il s'expoſe aux inimitiés ,

aux envies, aux accuſations , aux médiſances , &

qu'il ſouffre differentes fortes de maux & d'afflica

tions, ſouvent de la part mêmede ceux pour le ſa

lut deſquels il travaille ; il a donc un très grand

beſoin des prieres des fidelles pour
être ſolltenu&

fortifié de la grace de Dieu dans l'exercice de ſes

fonctions.

- Ainſi laint Paul, qui étoit chargé du ſalut de tant

de peuples ,& qui avoit tant à ſouffrir de tous cô

tés, demande le ſecoursde leurs prieres; mais com

me c'étoit un heros intrepide au -milieu des plus

grands dangers, &qu'il ſouffroit avec une patience

infatigable toutes ſortes d'injures , & de perſecu

tions, il ne les demande pas préciſément pourlui

même , mais afin que la parole de Dieu ſe répandit

avecgrande vitefe,en ſorte que rien ne fût capable

de l'arrêter, & que ceux qui l'annonceroient la fiſ

fent paſſer bien -tôt aux paysles plus éloignés : De .

plus , quecette même parole fût fi eſtimée & fi bien

reçûe par tour par lesoperations des miracles & au

tres merveilles, qu'il ne fût pas beſoin de la pu

blier en tous lieux , & que le bruit ſeul de la re

nommée pût faire le même effet , comme il étoit

Сcc iiij
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par

la converſion de ceux de Theſſaloni

que , où Dieu avoit operé par le miniſtere de ſaint

Paul de grands prodiges , dont les autres villes

ayant entendu parler , elles ſe convertirent ſans que

perfonne leur prêchât l'Evangile : Lafoi que vous

5. Thes. avez en Dieu , eſtdevenuefi celebre par-tout , dit- il

aux Theſſaloniciens , qu'il n'eſt pointneceffaire que

nousen parlions. Ainſi la parole de Dieu , dans la

bouche defaint Paul,alloitauſſi vîte que la re

nommée même , à qui les Poëtes donnent des aî

les pour marquerla vîteſſe & fa celerité.

#. 5. Que le Seigneur vous donne un coeur droit

dans l'amour de Dieu et dans la patience de Jesus

CHRIST.

Lemot ,diriger, fignifie ſouvent dans l'Ecriture

faire reüllir en marchant droit au but qu'on ſe

propoſe. S. Paulprie, donc Dieu qu'il fafle reüiffir

les bons deſirs que les Theſſaloniciens avoient de

demeurer dans l'amour, & de ſouffrir

ſtice , afin de participer au merite de la patience de

J E S U S -CHRIST ; car faint Paul ſuppoſe qu'ils:

n'ont point d'autre defir que de tendre droit à ce

but. Il attribue à Dieu le Pere la charité, & la pa

tience au Fils ; parceque Dieu le Pere a fait éclat

ter en faveur des hommes l'effet du plus grand

Joan.
amour qui pût être; car il a tellement aimé le mon

de, qu'il a donnéfon Fils unique. La patiencedemêa

me eſt particuliere à JESUS-CHRIST, étant la ſeule

Perſonne de la fainte Trinité qui ait ſouffert. Nous

ne pouvons être ſauvés , ſi nous n'avons ces deux

vertus , l'amour de Dieu qui n'eſt point accompa

gné de patience ne peut être veritable ,ni la patien

ce bonne ſans aimer Dieu ; l'une & l'autrede ces

vertus nous étant neceſſaires , parceque nous ſom

frere
)

pour la ju
VOUS

dui

C

vail

don
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12 .

mes obligés d'imiter JESUS - CHRIST qui a

fouffert pour la juſtice: Mais il faut bien du cou

ragepour marcher droit dans la pratique de ces

excellentes vertus , il y a une multitude innombra

ble de détours & de petits ſentiers qui nous en

écartent ; les differens attachemens que nous avons

aux creatures nous retirent du droit chemin qe

nous devons ſuivre. La vaine gloire , les afflictions,

& tous les autres mouvemens qui agitent notre

eſprit, ſont autant de vents violens qui nous font

reculer en arriere , ou nousdétournent de la voie

droite ; ainſi nous avons beſoin d'un ſecours con

tinuel de la grace de Dieuqui nous redreſſe dans

nos égaremens, & de l'aſſiſtance de ſon bon Eſprit

qui nous conduiſe dans un chemin droit : Spiritus Pf
. 1432

tuus bonus deducet me in terram rečtam .

1.6. juſqu'au 15. Nous vous ordonnons , mes

freres , au nom de notreSeigneur JESUS-CHRIst de

vous retirer de tous ceux d'entre vos freres qui ſe con

duiſent d'une maniere déreglée ,Óc.

On peut juger de l'obligation qu'il y a de tra

vailler par la maniere avec laquelle l'Apôtre l'or

donne , après avoir declaré aux Theſſaloniciens

par ſonpropre exemple ce qu'ils doivent faire pour

l'imiter. Voici comme il leurparle : Nous ordon

nons , dit-il , à ces perſonnes qui ne travaillenı point, “. 1pc

nous les conjurons par notre Seigneur JESUS

CHRIST , de manger leurpain en travaillant en

filence. En effet, c'eſt une obligation indiſpenſa

ble à laquelle notre premierpere a été condamné ;

& commenous heritons de lon peché, nous foin

mes tous obligés de nous ſoumettre à la même pei

ne , & recevoir avec joie cette pénitence dont Dieu

par
ſa bonté a fait un remede Talutaire

pour ſatiss

faire à la juſtice.

s

1
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Ainſi , c'eſt le revolter contre Dieu même&mé

priſerlabontéinfinie,que dene pas accepter de

bon cæur la peine du travail, & de ne pas ſe lou

mettre à la pénitencecommune , qui ſert à purifier

les pechés , & à rétablir l'hommedans ſon premier

bonheur : cette deſobeiffance eft fi conſiderable ,

que faint Paul menace d’excommunication ceux

qui ſont déreglésjuſqu'à ce point; les termes dont

il ſe ſert ſont pleinsd'une autorité toute apoftoli

que ; car après qu'il leur a ordonné au nom de notre

Seigneur Je s US -CHRIST de ſe retirer de ceux

qui fontdéreglés , parcequ'ils ne travaillent point

& qu'ils ſemêlent de ce quine les regarde point , &

qu'il leura declaré que celui qui ne veut point tra-.

vailler ne doit point manger : Que ſi quelqu'un ,

ajoûte-il, n'obeit pasà ce que nousordonnons , notex

le , 6 n'ayez point de cornmerceavec lui. N'eft-ce

pas une eſpeced'excommunication d'être privé du

commerce que les fidelles doivent avoir les uns avec

les autres ?

Le ſaint Apôtre uſe de toute la ſeverité de la

diſcipline pour obliger au travail ceux qui vivent

dans l'oiſiveté, pour pluſieurs raiſons importantes;

Car, premierement, n'eſt - ce pas une inſolence que

celui que Dieu a condamné au travail pour expier

ſes pechés & s'entretenir dans la vertu, ne veuille

point obeïr à un commandement ſi juſte ?

En ſecond lieu , n'eſt - ce pas une injuſtice qu'un

homme qui eſt né pourla ſocieté veuille que les

autres travaillent
pour lui , & jouir du fruit du

travail de ſes freres ſans y rien contribuer ?

Mais ce qui rend la neceſſité de travailler fi

preſſante , & ce qui eſtla principale cauſe de la

perte de ceux qui refuſentde ſe ſoumettre à cet

ordr
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ordre general, c'eſt l'oiſiveté , qui de ſoi étant un

grand déreglement , elle eſt encore la mere de

tous les vices , & la ſource criminelle de pluſieurs

déreglemens. Que peut faire autre choſecelui qui

vit ſans occupation ,que de contenter les deſirs dé

reglésde fa convoitiſe , quile porte au plaiſir & à

toute ſorte de licence ? Il ſe rencontre deux choſes

dans ce vice qui le doivent rendre infiniment

odieux ; l'une qu'ilouvre la porte à touteforte de

maux ; l'autre, qu'il la fermeà toute ſorte de biens :

ainſi ceux qui menent unevie oiſive ,tombent na

turellement dans des habitudes criminelles qui les

conduiſent à l'impieté & à l'impénitence.

Il ne faut pas que les gens accommodés s'ima

ginent être exemts de travail & de quelque occu

pation honnête ; ſaint Paul ne met aucune diſtinc

tion entre les riches & les pauvres; l'arrêt que Dieu

a prononcé eſt general ; & comprend auſſi- bien

les uns que les autres. Les riches ont -ils moins de

beſoin du remede de la pénitence commune que

les pauvres ? Sont-ils moins ſujets au peché? N'ont.

ils pas au -contraire plus d'occaſions de faire le

mal s'ils ſont oiſifs ? Ne ſe trouve - t - il pas dans leur

état plus d'obſtacles au ſalut ? Car s'ils prétendent

jouir de tous les avantages que leurs richeſſes leur

donnent , ſans travail & ſans peine , ils n'ont plus

de reſſource pour ſe fauver , & par -là ils s'en fer

ment toutes les avenues.

Mais ce qui eſt plus déplorable, c'eſt que les ri

ches & ceux qui font unpeu élevés au -deſſus du

commun , non ſeulement ne travaillent point ;

mais auſſi ils mépriſent ceux qui travaillent, & re

gardent le travail comme une occupation indigne

de leur condition , & comptent même pour une
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marque de diſtinction & de nobleſſe une oiſiveté

preſque continuelle, & une vie de plaiſirs & d'amu

femens ; & c'eſt en cela principalement qu'on peut

dire
que ſe verifie ce que le Fils de Dieu a dit :

Inc. 6. Vous êtes bienheureux , vous quiêtes pauvres, par

20. 24 • cegue le royaume de Dieu eſt à vous. Mais mal

boeur à vous riches , parce que vous avez votre con

folation dans ce monde. On peut voir l'explication

ſur la premiere Epître aux Theſſaloniciens, chap.

4. verlets 10. & II .

. 15. juſqu'à la fin . Ne le conſiderez pasnean

moinscommeun ennemi , mais avertiſſez - le comme

votre frere , & c.

Il y a dans l'hommepecheur deux qualités ;

celle de l'homme, & celle de pecheur, dit ſaint

Auguſtin ; il faut aimer l'homme , le ménager , le

traiter avec douceur & charité : il faut au -con

traire haïr le pecheur , le déteſter , le reprendre ,

& le détruire , autant que l'on
peut ; mais parce

que ces deux qualités dans unmême ſujet ſont G

unies , qu'elles ſont,pour ainſidire , inſéparables,

on ne peut toucher l'une ſans l'autre. Si vous ca

reflez & flattez l'homme pour
le

gagner ;
le
pe

cheur s'en éleve & ſe fortifie : fi au - contraire vous

bleſſez le pecheur pour le guerir , l'homme ſe cho

que & s'irrite; c'eſt ce qui fait que la pratique de

la correction eſt un des devoirs des plus difficiles

à accomplir dans la vie chrétienne, quoiqu'ilſoit

des plusimportans.

Nous devons.procurer le ſalut de notre pro

chain , & chercher les moyens de le retirerdu pes

ché où il eſt engagé ; mais qui fait préciſément

quand il faut s'acquitter de ce devoir , comment

il s'y faut prendre pour rendre la corre tion utile
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A.

al. 254•

en conſiderant non ſeulement la qualité &la quan

titédes fautesqu'on reprend ; mais encore la dif

poſition des eſprits , en voyant juſqu'à quel point

chacun peut fouffrir la reprimende , ou la rejetter?

Que c'eſt une choſe difficile à approfondir & à

démêler , dit ſaint Auguſtin : Quàm profundum Ep. 95.

de latebroſum eft !

Tous les hommes ſont obligés dans les occa

fions d'avertir & de reprendre les fautes de leur

prochain pour l'en corriger ; maistous ne ſont pas

capables de cette fonction. Pluſieurs ſont , tels

que celui dont parle JESUS-Christ dans ſon

Evangile , qui veulent ôter une paille dans l'ail de Matska

leur frere , lorſqu'ils ont une poutre dans le leur ; 7 .

ainſi, pour s'acquitter de cette obligation , il faut

vivre avec tant de retenue & de conduite , qu'on

ſe rende capable parl'eſtime de ſa vertu , de ren

dre utiles les avis qu'on donne auxautres.

On peut dire en general, que la correction ſe

doit faire par un eſprit de charité , non pointpar

humeur, par paſſion, par interêt ; en ſorteque celui

qu'on reprend ſoit perſuadé qu'on ne s'y porte

que pourſon bien , fans avoir aucun deſſein de le

choquer : Corripite ut fratrem .

5 ,

1 .

º

Fin du troiſiéme Tome.




